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La dernière danse 

C’est qu’Il a été insistant, ce Noir Cavalier. Cela faisait des mois qu’il te sollicitait à venir 

danser avec lui. Grand, au regard de braise, tout de noir vêtu, il affichait cet air hautain 

et sûr de lui, imbu de son charme irrésistible. Il dégageait une aura de puissance autant 

qu’il inspirait une vive aversion. 

Mais toi, de ton sourire coquin, tu l’as éconduit sans ménagement. Tu étais encore 

bien trop occupée à te faire aller sur la piste de danse de la Vie. À une époque, tu avais 

préféré le mambo endiablé et la salsa torride. Dorénavant te ravissaient les tendres 

slows avec ton amoureux ou la folle danse des canards avec tes petits-enfants 

émerveillés! Depuis des mois, Il s’était évanoui de la piste de danse. Avait-il compris? 

Le temps, de toute façon, jouait en sa faveur. 

Mais le Noir Cavalier est revenu te solliciter avec sa morgue aristocratique et son air 

suffisant. Installé à la place qui vous fait face, il a vidé son verre d’un trait, a déposé son 

cigare puant et s’est avancé à la table que tu partages avec ton amoureux. De nouveau, 

il t’invite à danser. Et contre toute attente, après un regard échangé avec ton compagnon 

de vie, tu acceptes son invitation. 

Tu te lèves lentement, acceptant le contact froid de sa main tendue. Il t’entraîne au 

milieu de la piste. Avec un sourire triomphant, il t’ouvre les bras et vous vous mettez en 

position. 

Avant que la musique ne vous emporte, vous restez là, absorbés dans une 

insondable plongée dans ton âme. De sa face, le rictus arrogant disparaît, et de ton 

côté, tes yeux malicieux sourient. 

Et la Dernière Valse s’amorce. Nous tous, nous nous joignons à toi et à ton détestable 

cavalier, le cœur en mille miettes, ayant peine à comprendre et à accepter cette ultime 

sarabande. 
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Calme et sereine, tu virevoltes dans les bras du Noir Cavalier, emportée par la 

musique et le rythme même de la Vie. À la dérobée, tu parviens à jeter à chacun de 

nous des regards attendris, pleins d’amour et de compassion. 

Pour soulager, pour consoler, pour pardonner, pour apaiser la douleur du départ 

inévitable, pour nous signifier finalement que tu as eu une belle Vie grâce à chacun de 

nous. Tu nous laisses pantois face à ta force et ta sérénité. Ton attitude nous ramène 

à l’essentiel, nous réconciliant un peu avec cette dernière étape de la Vie. 

L’éclairage deviendra de plus en plus en plus diffus sur la piste. Nous nous retirerons 

peu à peu en te laissant seule aux mains du Noir Cavalier, car c’est ainsi. Il avait bien 

compris les termes de votre entente. Bien sûr, Il aurait le fin mot de l’histoire, mais c’est 

toi, après un tendre baiser à ton amoureux et un dernier adieu à tes proches, qui 

éteindra l’ultime projecteur. 

 

 

  


